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RESUME 

 
Introduction : Les Culicidae constituent une famille de moustiques comptant aujourd’hui plus de 3500 espèces et une 
quarantaine de genres à travers le monde. Certaines d’entre eux piquent les humains et représentent ainsi une menace pour leur 
bien-être. D’autres sont potentiellement nuisibles et vecteurs de pathogènes. En dépit de ces pathogènes, la nuisance due à 
l’agressivité de plus en plus accrue des insectes piqueurs assimilés aux moustiques a longtemps été évoqué par les universitaires 
aussi bien professeurs qu’étudiants. Objectif : L’objectif de la présente étude est de situer la portée de la nuisance des culicidés à 
travers la prise de leur repas de sang en tant que vecteurs de pathogènes et insectes agressifs dans le milieu universitaire. 
Méthodes : A cet effet, une étude de type longitudinal à passages mensuels transversaux a été réalisée  de mars à juin 2020. La 
capture sur appât humain a été utilisée comme méthode pour collecter des insectes au niveau de 4 postes pour le jour et un poste 
pour la nuit. Tout insecte capturé était identifié, leur genre, espèce et sexe déterminés. Les femelles étaient séparées par état de 
réplétion.  Résultats : Ainsi 4007 moustiques (312 mâles et 3695 femelles) ont été  collectés, trois genres de culicidés (Aedes; 
Culex et Anopheles)  identifiés. Parmi les femelles capturées, 2860 étaient en jeun ; 549 gorgées ; 70 semi-gravides et 216 
gravides.  Conclusion : Au terme de cette étude, il a été constaté que  les Culex étaient plus agressifs suivi respectivement des 
Aedes et des Anopheles. 
Mots clés: Culicidés, milieu universitaire, comportement trophique. 

 

ABSTRACT 

 
Background: The Culicidae constitute a family of mosquitoes counting today more than 3500 species and about forty genera 
throughout the world. Some of them bite humans and thus pose a threat to their well-being. Others are potentially harmful and 
vectors of pathogens. Despite these pathogens, the nuisance due to the increasingly increased aggressiveness of biting insects 
similar to mosquitoes has long been mentioned by academics, both teachers and students. Objective: The objective of the 
present study is to situate the scope of the nuisance of culicidae through the taking of their blood meal as vectors of pathogens 
and aggressive insects in the university environment. Methods: To this end, a longitudinal-type study with monthly cross-sections 
was carried out from March to June 2020. Capture on human bait was used as a method to collect insects at 4 posts for the day 
and one post for the night. Any insect captured was identified, their genus, species and sex determined. Females were separated 
by fullness status. Results: Thus 4007 mosquitoes (312 males and 3695 females) were collected, three genera of culicidae (Aedes; 
Culex and Anopheles) identified. Among the captured females, 2860 were young; 549 sips; 70 semi-gravid and 216 gravid. 
Conclusion: At the end of this study, it was found that Culex was more aggressive, followed respectively by Aedes and 

Anopheles. 
Keywords: Culicidae, academia, feeding behavior. 
 

1. INTRODUCTION 
 
Les Culicidés (Culicidae), communément appelés moustiques, forment une famille d'insectes, classée dans l'ordre des 

Diptères et le sous-ordre des Nématocères. Ces moustiques ont su s’adapter aux différents changements climatiques 

et arrivent à vivre aussi bien dans les milieux ruraux [1] que dans les milieux urbains [2,3]. Même si tous les 
moustiques ne piquent pas l’homme, certains d’entre eux ont développé une remarquable préférence innée pour 

l’odeur humaine qui les aide à retrouver les humains pour les piquer [4]. Ainsi, pour un besoin en protéines 
indispensables à la maturation de leurs œufs, certaines espèces piquent les humains et représentent ainsi une 

menace pour leur bien bien-être. D’autre sont potentiellement nuisibles et vecteurs de pathogènes, transmis à l’hôte 

vertébré à travers la salive injectée involontairement au cours de la piqûre [5]. Ils sont impliqués dans la transmission 
de plusieurs agents pathogènes responsables de maladies telles que le paludisme, le chikungunya, les filarioses, les 

encéphalites, la fièvre de la vallée du Rift, la fièvre jaune, la maladie de Zika [6]. Ces maladies à transmission 
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vectorielle figurent parmi les plus importantes en santé humaine et animale [7]. Le paludisme, maladie transmise par 

une femelle Anopheles, reste encore de nos jours un problème prioritaire de santé publique dans le monde et a causé 
219 millions de cas dans le monde en 2017, avec 435000 décès par an, majoritairement en Afrique [8]. 
 

Ainsi, La nuisance due à l’agréssivité de plus en plus accrue des insectes piqueurs assimilés aux moustiques a 

longtemps été évoqué par les universitaires,  aussi bien professeurs qu’étudiants. Les moments d’activités 
pédagogiques, de recherches, de repos, de convivialité dans la cour de la FST, sont perturbés par les piqûres de 

moustiques. Ces moments spéciaux sont parfois abrégés ou empêchés sous la menace des moustiques. Une 

investigation préliminaire a montré que plusieurs espèces moustiques cohabitent avec l’homme aussi en milieux 
universitaires par Konate et Djimdé en 2021, à cause des eaux stagnantes, les fossés de canalisations, les sanitaires, 

les fosses septiques, l’écoulement d’eau permanente par les tuyaux de plomberie en dégradation, les coupelles de 
pots de fleurs et gouttières mal entretenus etc. Ces facteurs ont contribué à installer de bonnes conditions d’élevage 

naturelles de certaines espèces de moustiques surtout les Aedes, et les Culex et même des anophèles [9]. La 
présente étude a été initiée afin de déterminer le comportement trophique de ces insectes en milieu universitaire de 

la FST/USTTB et de situer la portée de la nuisance des moustiques en tant que insectes agressifs dans le milieu 

universitaire. 
 

1. MATÉRIEL ET MÉTHODES 
 

2.1. MATÉRIEL 
 

Le matériel utilisé était constitué entre autres de : de fiches de collectes, des boîtes de Pétri, des tubes EPPENDORF  
0,5 ml et 1,5 ml ; des tubes FALCON 15 ml et 50 ml, des étiquettes, des Freezer boxes avec diviseurs, de l’eau 

distillée, des gants, bavettes, éthanol 90°, microscope, loupe, Microsoft Excel, SPSS 25.0, GraphPad Prism 9.1.0. 
 

2.2.  MÉTHODES 
 

2.2.1. Site d’étude 
 

Cette étude a été réalisée à la Faculté des Sciences et des Techniques (F.S.T) de Bamako sise sur la colline de 
Badalabougou (12°36′58.39″N, 07°59′06.36″W). 
 

 

Figure 1: Carte de Bamako avec localisation de la FST, site d’étude (Source: B. CISSE, Février 2021). 
 

2.2.2. TYPE ET PÉRIODE D’ÉTUDE 
 

L’étude était transversale à prospection mensuelle qui s’est déroulée de mars à juin 2020 soit une période de quatre 
mois.  
 

2.2.3. Collecte des données : 
 

Des moustiques adultes ont été collectés dans la cours de la Faculté des Sciences et des Techniques. Les captures ont 

lieu le jour et la nuit. Après un sondage de prospection dans la cours de cette faculté, quatre (4) postes potentiels de 
captures ont été retenus pour le jour et deux pour la nuit. Au total huit (8) captureurs volontaire ont été désignés, 

tous des étudiants à la FST et formés au préalable à la technique de capture. Les insectes collectés étaient plus tard 



  

arrangés par date, poste de capture et par tranche d’heure. Chaque lot d’insectes était ensuite identifié par ordre, 

genre, espèce, sexe et l’état de réplétion des femelles. L’identification était surtout morphologique.    
 

2.2.3.1. Capture du jour 
 

La capture du jour commençait de 06 h00 du matin jusqu’à 12 h00 à midi avec un premier groupe composé de 4 
captureurs dont un captureur par poste.   Ceux-ci sont ensuite relayés par un second groupe de 4 captureurs qui 

travaillent de 12 h00 à 18 h00. Pendant toute la durée des captures, le volontaire s’assoie sur un tabouret avec les 
membres inférieurs découverts (dénudées) et presque immobile afin de donner l’accès aux insectes hématophages à 

l’appât. Ainsi, chaque insecte qui tente de se poser ou de se gorger est aussitôt capturé par aspirateur à bouche et 

transféré dans le pot de la tranche d’heure appropriée. Au total, 16 séances de capture de jour ont été effectuées. 
 

2.2.3.2. Capture de nuit 
 

Un captureur opérait à l’intérieur de la chambre et le second à l’extérieur de la chambre. Ces séances se déroulaient 
de 18 h00 du soir jusqu’au 06 h00 le lendemain matin. Et comme pour la capture du jour, deux équipes se relayaient, 

la première commençait de 18 h00 à 00 h00 et la seconde de 00 h00 jusqu’à 06 h00. Ils capturaient les tous les 
insectes venant se gorger ou se poser et notaient de même le nombre de tentatives de piqûre effectuée par certains 

insectes. Les insectes collectés étaient transférés dans les pots de capture de la même manière que ceux des collectes 

du jour.  
 

2.2.4. Conservation et traitement des échantillons 
 

Tous les échantillons collectés ont été mis individuellement dans des tubes éppendorfs de 1,5ml contenant 80% 

d’Ethanol et garder au laboratoire d’Entomologie Parasitologie de la FST à la température ambiante dans des portoirs 

ou des boxes de répartition appelés FREZER-BOX.    
 

2.2.5. Variables calculées 
 

Les variables mesurées ou calculées au cours de cette étude étaient : 
- Les fréquences des différents insectes par poste de capture, par tranche d’heure, 

- L’agressivité des insectes hématophages par genre, par sexe en différentes tranches d’heure du jour et de la nuit. 
 

2.2.6. TRAITEMENT DES ÉCHANTILLONS 
 

2.2.6.1. Composition entomophiles 
 

Les insectes capturés ont été identifiés par des techniques morphologiques classiques.  

 

Les adultes issus des captures ont été examinés sous la loupe binoculaire et identifiés à l'aide des clés d'identification 
morphologique [10, 11, 12, 13]. La figure 2 présente les caractères morphologiques distinctifs de quelques 

moustiques adultes.  Chaque anophèle identifié est placé individuellement dans un tube eppendorf de 1,5 ml 
contenant 80% d’Ethanol avec attribution d’un numéro unique. 

 

 
Figure 2: Caractères morphologiques distinctifs de quelques moustiques adultes 

(https://protection-nuisibles.com/wp-content/uploads/2019/12/types-de-moustiques-france-
768x432.jpg). 

 

2.2.7. GESTION ET ANALYSE  DES DONNÉES  
Les données initialement reportées sur les fiches de collectes ont été ensuite saisies dans le logiciel Excel, puis 

analysées à l’aide du logiciel SPSS version 16. Le seuil de probabilité de 0,05% a été considéré comme significatif. Les 
tests de comparaison de proportion ont été faits dans Epi Info version 7.2. 

 

2.2.8. CONSIDÉRATIONS ÉTHIQUES 
 

https://protection-nuisibles.com/wp-content/uploads/2019/12/types-de-moustiques-france-768x432.jpg
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Le protocole de recherche avait été appliqué à administration universitaire de la FST, et aux étudiants. Les méthodes 

de capture utilisées étaient bien connues et acceptées par la communauté scientifique pourvu que les normes 
d’éthique soient réunies. Les captureurs formés avaient donnés leur consentement éclairé, ils étaient libres d’arrêter 

leur participation à tout moment. Ils bénéficiaient également d’une compensation forfaitaire pour le temps perdu. 
 

3. RESULTATS 
 
3.1. Composition entomophile  des insectes capturés 

Au total 4007 insectes ont été capturés composés exclusivement de moustiques du genre Aedes (51,41%), Culex 
(46,24%) et Anopheles (2,35%).  Aucun autre insecte hématophage n’a été capturé (fig. 3).  
 

 
Figure 3 : Nombre d’insectes capturés par aspirateur à bouche pendant le jour et la nuit 

  
3.2. Fréquences des différents insectes hématophage en différentes période de la journée 
 

3.2.1. Fréquence diurne 
 

Les moustiques étaient plus actifs entre 06 et 08 h (502) et entre 16h et 18 heures (426). Les mouvements 

diminuaient entre 10 heures et 14 heures (fig. 4)  
 

 
Figure 4: Fréquence par tranche d’heures de capture de 06H le matin  à 18H le soir. 

 

Quel que soit l’intervalle de temps de capture pendant le jour, les moustiques du genre Aedes étaient les plus 
rencontrés  suivis du genre Culex  (P<0,05) (fig. 5). 

 

 



  

Figure 5: Fréquence par tranche d’heures de 06H le matin  à 

18H le soir des moustiques. 
 

3.2.2. Fréquence nocturne 
 

Les moustiques étaient beaucoup plus actifs entre 22 heures le soir et 06 heures le matin. Parmi les trois genres de 
moustiques rencontrés, les culex  étaient plus actifs  quel que soit la tranche d’heure et le nombre d’Anopheles 

capturé était significativement plus bas par rapport aux deux autres genres (Aedes et Culex) (fig.6 et 7).   
 

 
 

                                       Figure 6 : Nombre de moustiques capturés de 18 h00 à  06 h00 du matin. 
 

 
Figure 7 : Fréquence des différents genres de moustiques 
capturés par tranche d’heures  de 18 h00 à  06 h00 du matin. 

 

3.3. Comportements trophiques des insectes capturés  
 

La figure 8 raporte que les trois genres de moustique ont montré un comportement trophique different. Les 

moustiques de genre Aedes ont une activité de piqûre diurne, alors que les moustiques de genres Anophèles et Culex 
ont une activité beaucoup plus nocturne. Les Culex piquent de préférence pendant la nuit aussi bien à l’intérieur qu’à 

l’extérieur des chambres. Les Anopheles piquent essentiellement la nuit surtout à l’extérieur et parfois  à l’intérieur 
des habitats et les Aedes ont une activité de piqure essentiellement diurne et crépusculaire, surtout à l’extérieur des 

chambres 
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Figure 8: Préférence de la période de piqûre des différents genres de 
moustiques capturés à l’intérieur et à l’extérieur des dortoirs. 

 
3.4.  Etats de réplétions des femelles hématophages capturées 
 

La répartition par état de réplétion reportée dans la figure 8 a montré une nette dominance par ordre décroissante 

des femelles à jeun qui représentaient 73% des individus capturés suivi des gorgées 20%, des gravides 5% et de 
semi gravide 2% avec une différence significative (P<0,001). Les femelles à jeun ayant besoin de prendre un repas 

sanguin étaient composées de 76,01% d’Aedes, 62,77%d’Anopheles et79, 53% de Culex. 

 

 

 
Figure 9: Etats de réplétion des femelles capturés.  

 

Plus de 76% des femelles de Culex  étaient en jeun suivi respectivement des femelles d’Aedes et d’Anoplèles. Les 
femelles gorgées étaient majoritairement des anophèles (30%). Les femelles semi – gravides étaient significativement 

inférieur à celles des femelles gravides (fig. 9). 
 

 
 

Figure 10: Etats de réplétion par genre des femelles de moustiques capturées  
 

3.5. L’agressivité des insectes   
 

Les moustiques se sont montrés plus agressifs à l’extérieur des chambres (n=1066) qu’à l’intérieur (n=525) avec une 
différence significative (P<0,001). Cette tendance reste la même chez les trois genres de moustiques (fig. 11)  

Le nombre de piqûres reçues le soir était largement supérieur à celui le matin (P<0,005).  
 



  

 
 

Figure 11: Agressivité moyenne par genre de moustiques capturés à 

l’intérieur et à l’extérieur des dortoirs. 
 

4. DISCUSSION 
 

Au total 4007 insectes tous des culicidés du genre Culex, Aedes et Anopheles ont été capturés. La cohabitation de ces 
genres de moustiques en milieu urbain et péri urbain de Bamako avait été rapportée par d’autres auteurs [14,15]. 

Des résultats similaires avaient été trouvés par Costantini (1998)  [16] au Burkina Faso suite à une étude conduite en 
milieu urbain. Mais ces auteurs avaient aussi trouvé le genre Mansonia en plus des trois genres déjà cités. D’autres 

chercheurs avaient aussi trouvé de résultats similaires mais avec une prédominance du genre Aedes par rapport au 

Culex  [17]. 
 

Le nombre d’Anopheles capturé sur appât humain était significativement inférieur au nombre de Culex et d’Aedes au 
cours de cette étude. La faible densité des Anopheles en milieu urbain avait été évoqué aussi par beaucoup de 

chercheurs [12,18,15]. Cette faible densité des Anopheles en milieu urbain par rapport aux Culex et aux Aedes 
pourrait s’expliquer par les conditions bioécologiques du milieu urbain. Celles-ci étant beaucoup plus favorables au 
développement des larves de Culex et Aedes plutôt qu’aux larves d’Anopheles qui de préférences se développent dans 

des eaux propres ensoleillée et peu profondes. Pourtant, les Anopheles sont les plus fréquents et les plus agressifs en 
milieu rural comme rapporté par plusieurs auteurs  [13,19]. 

 

Les trois genres de moustiques ont montré un comportement trophique différent comme reporté aussi par plusieurs 
chercheurs [20,21,22,23]. Les Culex piquent aussi bien à l’intérieur qu’à l’extérieur, mais de préférence pendant la 

nuit. Les Anopheles piquent surtout à l’extérieur mais aussi à l’intérieur des habitats, essentiellement pendant la nuit. 
Les Aedes ont une activité de piqures essentiellement diurne et crépusculaire, surtout à l’extérieur des chambres. 

 
L’agressivité ou encore les piqures de moustiques pendant le jour à la FST est donc due surtout aux Aedes 
accompagnés des Culex. Une analyse comparative entre les différents genres de moustiques montre que les Culex 

sont de loin les plus fréquents et les plus agressifs pendant toute la durée de la nuit, aussi bien à l’intérieur qu’à 
l’extérieur des chambres, mais avec un pic pendant les tranches d’heures de 22h jusqu’à 04h du matin. Les Aedes 
étaient largement moins actifs pendant la nuit, alors que les Anopheles malgré leur activité nocturne connue étaient 
moins fréquent à cause de leur nombre réduit en milieu urbain. 
 

Il existe une différence significative (P<0,005) entre le nombre de piqures reçu le petit matin et le petit soir comparé 

aux autres tranches d’heures. Pendant la nuit, les moustiques se sont montrés plus agressifs à l’extérieur des 

chambres qu’à l’intérieur avec aussi une différence significative (P<0,001). Cette tendance est restée la même chez 
les trois genres de moustique.  La périodicité des piqures et la portée de l’agressivité des moustiques du genre Aedes, 
Culex et Anopheles ont fait l’objet de beaucoup d’investigations par des chercheurs à travers le monde [24,25,26,17]. 
Les périodes et les lieux favorables pour les piqures de moustiques peuvent être liés aussi à la facilité d’accès aux 

repas sanguin par les femelles opportunistes. La plainte des enseignants et étudiants de la nuisance des insectes 

seraient en partie due au comportement trophique des Aedes car une femelle d’Aedes peut piquer plusieurs hôtes 
avant de compléter son repas de sang. Ce qui explique l’agressivité élevée des Aedes pendant le jour. 
 

4. CONCLUSION  
 

Il ressort de cette étude que les trois genres de moustique ont montré un comportement trophique different. 

L’agressivité (ou la piqure) des moustiques pendant le jour est essentiellement due aux Aedes tandis que les Culex et 

les Anopheles piquent surtout pendant la nuit. 
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